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Formation postgrade et continue 
FPH pour pharmacien·ne·s   
De l’étranger à une officine suisse   
Toute personne qui a étudié à l’étranger et souhaite exercer dans une pharmacie suisse peut 
 acquérir les bases nécessaires en suivant la formation continue de l’école HWS Huber Widemann. 

Dr pharm. Samuel Steiner, ancien président des 
pharmaciens cantonaux et chargé de cours HWS

 

Le travail quotidien en officine diffère 
d’un pays à l’autre. Dans le système de 
santé suisse, les pharmacien·ne·s titu-
laires d’un diplôme étranger découvrent 
de nouvelles conditions cadres légales 
et, suivant leur pays d’origine, un do-
maine d’activité élargi. Outre les légis-
lations pharmaceutiques nationales, il 
est aussi important pour les pharma-
cien·ne·s de connaître les dispositions 
législatives cantonales.  

Connaissances compactes  de 
la pratique pour les pharma-
cien·ne·s de l’étranger   

Pour faciliter l’intégration dans le quoti-
dien professionnel, HWS propose la for-
mation FPH en ligne «Connaissance 
fondamentale pour l’exercice de la pro-
fession de pharmacien·ne en Suisse».  
Durant quatre soirées, les pharma-
cien·ne·s sont préparé·e·s à intégrer une 
officine suisse. Le prochain cours dé-
bute mi-octobre. Le cours est aussi inté-
ressant pour les pharmacien·ne·s titu-
laires d’un diplôme suisse qui souhaitent 
rafraîchir leurs connaissances. Proposé 
en allemand et en français, il est accré-
dité de 100 points FPH. 
«Les pharmacies publiques proposent 
de nombreux produits et prestations 
qui relèvent de différentes dispositions 

légales nationales et cantonales. Ces 
dispositions peuvent varier d’un canton 
à l’autre ou ne pas être disponibles et 
donc nécessiter de laborieuses re-
cherches», constate le Dr pharm. Sa-
muel Steiner, ancien président des 
pharmaciens cantonaux. La formation 
continue et postgrade procure juste-
ment des connaissances compactes et 
orientées sur la pratique.  
L’école HWS est une marque de forma-
tion d’ipso Bildung SA. Elle constitue le 
centre de compétences de formation 
postgrade et continue de la Suisse du 
Nord-Ouest pour les professions de la 
santé et du mouvement ainsi que pour 
le secteur de la médecine naturelle. 

Compétences importantes 
pour le quotidien en 
 pharmacie suisse    

«Les nombreuses demandes auprès des 
autorités cantonales (pharmacien·ne·s 
cantonaux et cantonales) et l’expé-
rience des inspections dans les phar-
macies publiques montrent que ce sont 
surtout les pharmacien·ne·s titulaires 
d’un diplôme en pharmacie étranger qui 
ont des incertitudes concernant la lé-
gislation et les exigences relatives aux 
officines publiques», remarque Samuel 
Steiner. L’offre de HWS répond juste-
ment au besoin de combler ces lacunes.    

Pourquoi la mélatonine est-elle consi-
dérée comme un produit thérapeu-
tique en Suisse? Le cannabis est-il 
remboursé par les caisses-maladie en 
Suisse? Puis-je remplacer des produits 
originaux par des génériques en 
Suisse? Les intervenant·e·s vont ré-
pondre à ces questions, et à bien 

d’autres, chacun dans son domaine de 
spécialisation spécifique. Les étudiants 
acquièrent ainsi des compétences et 
des outils adaptés aux besoins de la 
pratique quotidienne.  
«Cette offre de formation couvre les dis-
positions légales les plus importantes 
pour une pharmacie publique», déclare 
Samuel Steiner. Au terme de cette for-
mation, plus rien n’empêche donc les 
pharmacien·ne·s titulaires d’un diplôme 
étranger à se positionner avec compé-
tence dans le système de santé suisse.

 

Informations et 
 inscription sur   
ipso.ch/fph-con- 
fondamentale  
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Hommage à 

Dominique Jordan

Marcel Mesnil*

La disparition de Dominique Jordan, 
le 19 août dernier à l’âge de 63 ans, 
est une perte immense pour la 
pharmacie suisse et mondiale. Il 
avait présidé la Société Suisse des 
Pharmaciens au début des années 
2000, avant de devenir président de 
la Fédération internationale 
pharmaceutique (FIP). 

Dominique Jordan fait partie d’une géné-
ration qui, déjà durant les études de 
pharmacie, se sentait responsable de 
l’avenir de notre profession. Alors qu’à 
son époque l’université nous préparait à 
fabriquer des médicaments à façon avec 
force connaissances de sciences natu-
relles, faisant de nous des spécialistes des 
propriétés physico-chimiques des prin-
cipes actifs utilisés en médecine, pas un 
mot n’était enseigné sur la pharmacothé-
rapie, ni sur les patients ! Ce décalage 
entre formation et attentes de la société 
n’était plus tolérable. 

En tant que président des étudiants de 
l’Ecole de pharmacie de Lausanne, il est 
donc venu me trouver avec une équipe 
extrêmement motivée – dont Olivier Bu-
gnon, qui est devenu par la suite Profes-
seur de Pharmacie communautaire à 
l’Université de Genève et qui a nous a 
malheureusement quittés brutalement en 
mai 2020 – pour me suggérer d’organiser 
des séminaires de pharmacie pratique, afin 
de s’exercer à pratiquer l’anamnèse face à 
un client qui présente un symptôme et 
apprendre à valider les ordonnances mé-
dicales de manière critique au lieu de 
simplement les exécuter. J’étais alors 
connu pour défendre l‘indépendance aca-
démique du pharmacien par rapport à 
l’industrie pharmaceutique afin qu’il de-
vienne un partenaire et conseiller des 
médecins.

Un exemple à tous les niveaux

Après avoir présidé la Société valaisanne 
de pharmacie, Dominique Jordan est tout 
naturellement devenu en 2002 président 
de la Société Suisse des Pharmaciens, dont 
j’ai eu l’honneur d’être le Secrétaire géné-
ral durant douze années de complicité, de 
confiance totale et de succès répétés. Sa 
conduite des opérations très exigeante, 
couplée à une forte éthique personnelle et 
une grande générosité, a fait merveille. Au 
point que les soixante collaboratrices et 
collaborateurs du siège central formaient 
une équipe soudée derrière lui. 

Dans son activité de pharmacien res-
ponsable d’une officine, il a aussi montré 
l’exemple en fusionnant son officine avec 
celle d’un confrère pour créer ensemble 
une pharmacie plus complète, de 
conception résolument avant-gardiste et 
florissante.

Durant ses quatre mandats à la tête de 
pharmaSuisse, il a poursuivi et consolidé 
la voie ouverte par son prédécesseur, Max 
Brentano, visant à sortir la profession de 
pharmacien de son statut de commerçant 
spécialisé pour qu’il devienne prestataire 
de soins médicaux de base, contribuant 
activement au caractère économique des 
traitements. Grâce à son engagement, le 
pharmacien est devenu un membre à 
part entière des professions médicales 
universitaires, avec un pouvoir de déci-
sion et les responsabilités nouvelles que 
cela implique. 

« Un moteur d’innovation  
et de progrès »

Dominique Jordan nous a quittés en ce 
triste 19 août caniculaire, soutenu jusqu’au 
bout par sa compagne Astrid Czock, alors 
qu’il était encore en fonction en tant que 

président de la Fédération internationale 
de la pharmacie, une fonction qu’il a rem-
plie avec les mêmes détermination et dé-
vouement qui lui valent les plus hauts 
compliments et hommages (voir plus loin). 

Nous venons de perdre un exemple, 
un fer de lance, un moteur d’innovation 
et de progrès. Mais de sa génération 
d’étudiants, il reste encore plusieurs 
pharmaciennes et pharmaciens d’officine 
innovateurs, dont notre actuelle prési-
dente Martine Ruggli, pionnière des 
Cercles de qualité médecins-pharma-

Un Chevalier de la Pharmacie  
jusqu’au bout

Dominique Jordan a présidé notre société 
faîtière de 2002 à 2015 et il présidait la FIP 
depuis 2018. 
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ciens et de l’assistance pharmaceutique 
dans les homes, qui incarne comme 
personne l’interprofessionnalité, dans le 
respect et d’égal à égal – «auf gleicher 
Augenhöhe» – avec les autres professions 
médicales et de la santé. Après avoir pré-
sidé la Commission fédérale des médica-
ments et dirigé le département « Innova-
tion » chez pharmaSuisse, nul doute 
qu’elle réalisera la dernière marche vers 
l’objectif poursuivi sans relâche par ses 

contemporains : faire du pharmacien un 
acteur dont l’apport au système de santé 
soit systémique et irremplaçable, et que 
sa mission soit rendue durable par une 
rémunération adéquate.

J’ai eu l’honneur et le privilège d’avoir 
été de bout en bout un témoin admiratif et 
un contributeur passionné qui me permet 
d’attester face à la postérité que cette gé-
nération-là aura marqué notre magnifique 
profession par ses compétences, son cou-

rage, sa vision du futur, sa ténacité et sa 
loyauté exemplaires. 

J’invite les jeunes à reprendre le flam-
beau et à poursuivre sur cette voie pour 
susciter à leur tour une admiration mille 
fois méritée par Dominique Jordan et tous 
ceux et celles qui s’engagent en faveur des 
autres. n

* Dr Pharm., ancien privat-docent enseignant le conseil pharmaceutique à l’UNIL, chef de la coordination informatique puis du département sciences et formation de 
pharmaSuisse, puis secrétaire général de 1992 à 2022, Senior expert Public Affairs & Politics, membre d’honneur de pharmaSuisse 

La grande famille de la pharmacie rend  
un vibrant hommage à Dominique Jordan
Pharmavalais : « Profondément reconnaissant »

« C’est le cœur lourd, 
mais avec un souvenir 
reconnaissant, que je 
jette un regard rétros-
pectif sur l’action de Do-
minique Jordan en tant 
que président de phar-
mavalais. Ses années de 

présidence de 1993 à 1999 ont été marquées par de grands bou-
leversements dans la pharmacie cantonale et suisse. Les pharma-
ciens ont dû quitter leur zone de confort. Les difficiles négocia-
tions contractuelles avec les assureurs, la création de la première 
pharmacie de vente par correspondance et l’apparition de phar-
macies discount ne sont que quelques-uns des thèmes qui n’ont 
laissé personne indifférent, pas même Dominique. Il a relevé le 
défi, développé des visions sur l’avenir de notre profession et 
dépensé une énergie incroyable pour tous nous convaincre de la 
gravité de la situation. ‹ Nous ne sommes pas des épiciers ›, telle 
était la devise de Dominique, qui est restée gravée dans ma mé-
moire. Dès 1994, lors d’une manifestation dans le canton du Va-
lais, il a abordé le thème de la rémunération du pharmacien pour 
sa prestation, une vision qui l’a accompagné pendant près de 
trente ans. En tant que leader très engagé, le président a en outre 
été responsable des changements au sein de la Société valaisanne 
de pharmacie. La création d’un secrétariat général en 1994 n’est 
qu’un exemple de la professionnalisation des structures.  

Dominique aimait son travail, s’engageait avec passion pour 
notre profession et ne craignait pas les conflits. Il savait motiver 

les gens et créer une atmosphère de collaboration qui permettait 
d’agir en recherchant des solutions.  

Pharmavalais est profondément reconnaissante pour la pé-
riode durant laquelle Dominique a marqué la pharmacie valai-
sanne. Puissent ses idéaux et sa passion pour la pharmacie 
continuer à nous servir de guide et à nous rappeler l’influence 
profonde qu’une seule personne peut avoir sur toute une 
profession. »

 
Au nom de Pharmavalais :  

Dr pharm. René Julen (co-président) et Camille Besse co-présidente) 

GSASA : « Un grand vide »

« La GSASA et ses membres ont appris avec une immense 
tristesse le décès de Dominique. Son départ va laisser un grand 
vide dans nos cœurs et au sein de la Pharmacie suisse et 
mondiale.

Dominique était un visionnaire. Sa passion pour notre métier, 
sa collégialité, son enthousiasme, son professionnalisme, ses 
travaux et son engagement comme président tant au niveau 
suisse qu’international ont grandement contribué à façonner 
notre profession.

Inlassablement, il a œuvré pour la visibilité des pharmaciens 
et de leurs prestations en faveur des patients. 
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Il a exigé et encouragé la collaboration interdisciplinaire des 
collègues de différents domaines professionnels et la GSASA a 
toujours apprécié les projets communs et l’implication dans les 
discussions importantes.

On se souviendra en particulier de la création, sous son im-
pulsion, des chaires de pharmacie pratique et clinique dans les 
universités suisses, qui ont largement contribué à moderniser la 
formation universitaire des pharmaciens en Suisse.

Albert Schweitzer disait : ‹ La seule chose importante dans la 
vie sont les traces de l’amour que nous laissons derrière nous 
lorsque nous partons. › 

Dominique va laisser beaucoup de traces – dans nos cœurs et 
aussi au sein de la grande famille des pharmaciens et notamment 
des pharmaciens hospitaliers et de l’administration suisses.

Nous garderons un souvenir ému de lui. Merci Dominique. »

Au nom de la GSASA : Prof. Farshid Sadeghipour (président)  
et Sara Iten (directrice opérationnelle)

SAPhW : « Toujours bienveillant et collégial »

« En tant que pré-
sident de pharma-
Suisse (2003–2015), 
Dominique Jordan a 
œuvré sans relâche 
au développement de 

l’Académie Suisse des Sciences Pharmaceutiques (ASSPh). Il a 
toujours défendu l’idée visionnaire selon laquelle les sciences 
pharmaceutiques et leur mise en œuvre pratique dans la prise en 
charge des patientes et patients dans les pharmacies étaient in-
dissociables et devaient s’enrichir mutuellement au sein d’un 
réseau commun. Cette vision a posé la première pierre de notre 
édifice, et l’ASSPh la défend, à la fois dans la formation de la 
jeune génération et dans la formation postgrade. Les services que 
Dominique a rendus à la pharmacie suisse lui ont notamment 
valu d’être nommé Fellow de l’ASSPh en 2012.

Outre ses grandes compétences professionnelles, il nous a 
toujours impressionnés sur le plan humain. Ses propos étaient 
toujours bienveillants et collégiaux, mais aussi clairs et précis, ce 
qui les rendait très précieux. Il a toujours tenu ses promesses, on 
pouvait compter sur lui.

Dominique laissera un grand vide pour toutes celles et tous 
ceux qui l’ont connu et qui ont eu la chance de travailler avec lui. 
Il leur manquera en tant que collègue loyal et ami fidèle.

Nous tenons à exprimer toute notre gratitude et nos sincères 
condoléances à ses proches. »
 

Au nom de l’ASSPh : Ursula von Mandach (co-présidente), 
Verena Schröder (co-présidente) et Rudolf Brenneisen 

 (secrétaire général)

FIP: «A leader of our profession at a local,  
national and international level»

Dominique Jordan, president of International 
Pharmaceutical Federation (FIP), died on  
August 19 following a period of ill health. A Swiss 
community pharmacist, Mr Jordan became a 
member of FIP 20 years ago. In his home country, 

his actions to advance pharmacy included roles as president and 
CEO, concurrently, of pharmaSuisse. In 2018, Mr Jordan was elected 
president of FIP. Before that, he served the federation as chair of the 
Board of Pharmaceutical Practice (2014–2018).
«Dominique was an exceptional advocate for our pharmacy 
profession and dedicated to advancing pharmacy in every country. 
He was convinced that FIP was the platform by which this could be 
achieved. During his presidency, he led our federation through the 
global crisis of Covid-19 and introduced the vision of «One FIP», 
which resulted in greater collaboration between the many 
constituencies within our organisation and increased engagement 
with our members», said FIP CEO Catherine Duggan.
«Dominique was a brave president; during his tenure at FIP, he had 
to overcome difficult times for humanity in the form of the Covid 
pandemic. And he with his team did it by reinforcing our federation 
to fight the storm, giving visibility to FIP in the world of health. His 
love for our profession led him to lead pharmacy successfully both 
in his country and in FIP. Together with Catherine Duggan, support-
ed by their technical and political teams, they launched Dominique’s 
One FIP project in the three pillars of our profession: education, 
science and practice. Dominique was a man of honour, always in 
search of continuous improvement, with a firm hand and a big 
heart», said FIP immediate past president Carmen Peña.
In accordance with the FIP Statutes, president-elect Paul Sinclair will 
perform the duties of president as of today. «Dominique was a 
leader of our profession at a local, national and international level 
for many years. His commitment to pharmacy was never more 
evident than during the Covid-19 pandemic when he championed 
an expanded hands-on role of pharmacists when many primary 
healthcare professionals went to virtual models. His leadership of 
FIP has seen our federation grow stronger, more resilient and 
become more member focused. Dominique was a passionate 
pharmacist, a strong, considered leader and a good friend to all», 
 Mr Sinclair said.
 

Dominique Jordan in the Opening Ceremony at the FIP Congress in Seville, 
September 2022.

©
 F

IP




